
URNAL DE ROUBAIX 

Beats de B?pSn: 
1. t. Lorraino-IJiétrich I /Gabriel), 895 kiloi, départ 

i t t ^ U t f fLancie), 1.006 kilos, départ a 6 h. 1 m. 

4 ° * « •**»•«• 1 «AMQ, lr«7**•» , Mptrt è u h . 

^ Z ' ^ t H l T a H tf J W a p ) ; U t » kOce, «Mpatt * * i . 

J L * saahaa» J «tigelr). **»» kù»e, u*d»ert a • k. 

S. t. T*»*» t TC"BW}. T U » V M , Separt a 6 1 . 10 m. 

TsnWdVLeutssor I ( f « M . l.aM falot» dfpsrt 

*. ftotAki^'lV BMn). lt*T kilst. sfcpert 1 4 V ] : 
16 s» 

dé-

(de la Toulonbrc), 1 h. 22-49" 4/! 
i h. 23'22"; 24. Hotchkia» ~ 

A a. Saeard OW»at I 4A. OMM) 
départ à 6 h. la 

1. ». Lorraine-.Dii'trich XlfRougier), 999 kilo» 
part i 6 h. 19 m. 30 c. 

<î » Via* H <MesaatoL 4.00» kilo., départ 4 « k 
k a. Bensult II (Edmond). 969 kilos, départ a 6 h. 

SB m.30a 
' a), a. Danacq II (Wagner*), 1.004 kilo», départ i 
6 h. 24 m. 

5. a. Brasier II iBtrillerL U 0 7 kilos, départ a 6 i . 

6™a Ntrcosu, II (Marina:), 1.0ST kSo», «épart t 
6 h. 27 a. 

8 i. Itaè» S (r*kkrv>, départ k « k. 21 m. » ». 
9. i. Grégoire II (Civelli et 'Bosch), 886 kilo», départ 

I 6 h. 30 m. 
10. ». Panhard Levassor II (Heath), 1.097 ktio», dé

part à 6 h. 31 m. 30 ». 
12. ». Hotchki» II (Salleron), 1.007 kilo», départ l 

6 h. 33 m ... . 
13. ». Boyard-Olcnwnt II (TlHemahr), ii99t kfros, 

iepart à 6 b. 34 m. 30 ». _ J 
1. c. LorraiueJJiétrich III (Duray), 1.007 kilo», dé-

«art à 6 k. 36 
Z c. Fiai UI fWeillacbott), 1.007 kilo», départ à 

« h. 37 m. 30 a. 
«. c. Renault III {Biches), LOfltt kilo», départ i 

t h. 39 m. . . 
4. c. Darraco III (Hanriot), 1.007 kilo», départ à, 6 h. 

40 m. 30 s. 
• S. e. Brasier n i (Pierry), 1.007 kilo», départ à 6 h. 
« m . 

6. c. Mercedes III (V. Florio), 1.004 Mie», départ 
I 6 h. 43 m. 30 s. 

8. c. Itala HT (da CatemV départ à S h 45 w. 
10. c. Panhard Levassor III {Tart), L004 Itilos, dé 

•art à » h. 4» m. 30 ». 
I l c. Hotrhki» III (F. Shephard), 1.003 kilo», dé

part A 6 h. 48 m. 
13. c. Bsysrd-Clément n i (ds la Toukurbre), 1.006 k. 

départ i> 6 h. 40 m 30 s. 
Les voitures remarquée» au départ tout les 

Bavard-Clément, les de Dietrich, 1» Grejrmre et la 
Gobroa, les Hutchkiss, les Mercedes et les Ru-
aault. 

L t PREMIER TOUR 

On aaaatit géoéTakaamt que le peomjn- tour se
ra it accompli avant que te dernier partit; mais 
il n'on a rie* été, «t o» n'est que six minute» après 
le départ de de la Touloakre, i six heures cinquante-
cinq, eu» T anaia passa fc» poteau, ayant accompli 
«on p minier tour an B minâtes. Mais «s aa sera 
pas I* tteiBenre penforavana», puisque quelque» 
minuta» «Marks, Duray, s«jr sa Dietrok, est ekra-
nomôtai aa SS minâtes SS escortées. 

Le» arnnana» contions»*) k (ire en très grands 
parti* k pan saris ridas; saule la moitié 4a* lapai 
est muasses «t le plupart 4at spectateurs piéaMsui 
quitter 4a» Ulikaais», d'aè en voit très mal, aour 
j'uistjJlar «a aoraT àa La routa et s'aœoadar enr les 
barrièsaav Las proaeatiqaaurs 4a ri tassas «xosau-
ves sont asisssl oar on nslrat» qaa Duray a marché 
aeulemaak k «aviron 106 kilaniktraa i l'hssra 

Voici las tamps mis par cnaqaa roitore pour ac
complir M> aasaiiir tour (108 kiLnètraa 180) > 

1. Brasier I (Baraa). 62 m. 26 ». 2/6; 2. Lorraine-Dié-
irich III (Duray), o232' 1/6; 3. Renault I (.SZIK), 
éd'OS"; 4. Fiat III (Weillaehett). 43'4fl"; 8. Fia* I 
{Lancia), 53'42" 1/5; 6. BraaieT UI (Pierry , 6368'' 
è/â; 7. Fanbard-Levassor III (Teste). SS'lS" 2/5; 8. 
mÈ*tt*KÊÊË ' <"«•"')• 65"3»" fa; 9. Darracĝ  I ! <Hi^Uy). 1 t 

i 23. Itala I (CaanoL 

25. Mareédè» I (jênatay)^ f""~ 
LES PREMIERS ACCIDENTS 

vafs y aeuies *5, res uuuvcrics OTfHHifjnTJBnT • 
arriver de différentsjsaints l u circuit. C'est ainsi 
tfa'eai apprend «ju'à Saint Calais, U B a n a verséj 
Mi tetttjffc est setouaké*, mais il n'y k sucw» acdi« 
dnnt <W personne. Il a une raXie cassée qu'il essaye 
Se riaaitr ; prfes ski la. FkrtC-Bernard, ïaraTy» « S 
CWRSJUM»*» tta&en, k ktftsi démoli sa voittife. H 
n'a Jkeorensement rien, son Tnarifilrian *oa ulu». 

L E S E C O N D T O U R 
' \Mci les Concurrants q«i rsBissent leur «kcond 

S>ar, vers kuit heWes. C'est Baraa fui aysse !o 
framlbr, mais il «st suivi de près par la Renault 
«ne jilare Sis*, qui Marche astrsaillrasessaat j Ri-
golly, sur sa GobrOta, passe quatrième, marchant 
très régulièrement ; kjbert Clémeui «st tiuunititte, : 
en bonne place, ayant fait son second tour sur sa 
Bayard «n 56 minutes. * 

Les passages des voitures se succédant ks«jM 
rapidement, le public proteste contre l'affichage 
qui est fait très tenternent et sans indications très 
arScises. C e s t «ne orgnnrsation k refaire, et on 
aurait dû, aaajasji pour l'installation das teibuoas, 
prendre modèle sur les dernières courses i t a u t 

*•*• î , 
aVotrs tiouvelle du circuit. On téléphone eue 

rtîfnTiot est mfSrt par suite de ltclatetnent d'un 
tyrtudre. 

Le public*»» arrivé un peu plus nombreux, mais 
c'est surtout en dehors des tribunes officielles que 
la* foule s'est portée. 

Las canapk dkj «eccsad toar's'établissent ainsi : 
1. Brasier l i t (Pierry), 52 m. 31 s. ; 2. Brasier I 

rfiaraa), 52'34" 3/5; 3. Fiat III (Wcillachott). 6603" 
,2,6; 4. ûarraca I (liémer}), 66.3» «l&j 5. Panaaai-
Lrvassor TU /Teste), »5'4S'' 3 5; 6. 'Braaier H (Baril-
hor), SBW; 7. Matcédè» I (Jenatay], S6I3" 1/5; 8. 
«•y«rd-*1érnent I *JL Clémenn SrTSz" 4/5; 9. Dar-
ratq H fWa?»e^, 6?0t" 8/5-, 1«. Reniult I (Siisz), 
54-M"î 11. Ilotchkis» III (Shephard). 5T33"; 12. Mer-
oédes UI (Florio), 68'35"; 13. Gdbron I (Ràffolly, J h. 
024»" 4/5; 14. Fiat II (N&awro), 1 h. OS'SS • ; 16. 
P«B«aaTdJ>vaa»oT II (Tart). 4 h. 05'33" 5 5 ; 16. Ra-
naMt II (£draoadj, 1 k «4'57" ; 17. Renault III (Ri-
ohezL 1 h. 06'34" 3 6 ; 18. Paniuu-d LevasMur I (Haatk) 
1 h. 0716"; 19. kUrcedès II (Mariaux), 1 h. 16i9' 
3/Si 30. Ix)rraine,T)iétric1i ITI (Duray), 1 h. 1T06" 4^6; 
Zi. Hotchkis» I l tSalleroh), 1 h. 1917"; 22. Fiat I 
(Ltmcia). 1 h. 3 m " 2/5; 25. "Bavard Clément III (de 
la Toulouhre), 1 h. 5205" 1/5; 24. Lorraine-Diétricli II 
meu|iarl, 1 h. 62'68" 3/5; 25. Itala I ^Caano), 2 h. 

L E T R O I S I E M E T O U R 
UV 9 hearrsB le troisiome tour est terminé, Sisz, 

an des trois conducteurs des voitures Renault 
frères, vient de passer premier ; sa marcha est tou
jours trra régulière, U profite de son avance pour 
as ravitailler, et en moine de deux minutes et par 
pradeace aeulemeat, il change ses pneumatiques 
Michelin d'arrière. 

Le publaa-des tribunes s'intéresse vivement s ces 
opérations rapides qoi se passent sons ses yeux. Il 
est étssaaé et atnpéAé, Barillier vient de passer 

toHr, ayant fait on temps 

U E 8 - S M H M S 1 I T S MM f J s j U R 8 B 
TrMrir fini M iJfAsièulU tSttry'&dmond, 

des équipions de la maison Renault, donne dos ei-
ê j - S — 4ia éîtrasii s t «'orreks ^a-ravitaàUsaaan*v II 

' dSsWnd de satUiTOr* ek pfeuraht, et explique tfae 
des pierres lui ont cassé les verres de aes lunettes. 
va le raaaptec** «n "âsfarfî » BlMaklSj sakillpres 
das avxna énorgiqtias,!! repart non «ans «voir peada 
qathruva strrnrses. lia foSle ht! tare « M ovation, 

Le Blon, très ssaragsua, « eéparé ht roue qu'il 
trait krjsée à *Saan»<Uasmis. B oteart do aiaaasar 
kyslrt »coTnpIi son pretrrrer tonr. ÏI art tlrutTre (Je 
dira qu'il continue pour la forme, car il n'aura au
cune chance de se classer. 

OR vient d'ofoir des dStairt n r l'sVCideMt de 
IWkry, dont 1* «faute s'est exacteme»* rjrodkke à 
TiMaye, dan* uk des virage* de la t&veatée du 

SllaVge. Les apeckateurs virant nettement que la 
erurreur itaHon arrivait à us» 4rop -grande 
Il culbuta contre un mur en pierre, à 80 kilo-
anktras k lltanra. Le, uiTir—aria «t ta «kéts-fs ta ra-
toumèrent et coiffèrent littéralement Fahry et son 
mécanicien qu'on retira à grand'peine de dessocaj 
Ta voiture.- Les deux ctflbtrtén n'ont aucune bles
sure grave. Sa «ont seulement fortement cotrtn-
BjaajBjjk. 

LE TJUATR1ÉME TOUR 
On annonce qoa Gabriel qui a ea son antidé

rapant pris dans une obtins tarait cassé un pi-

narvj. 5556'3/5; 10. Boyard-Cléusent (Albert Clé 
t), 66'31"j IX JDarracq II (Wagner), 564i"; 12. J 14. Jlotehfciss lll (kkephard), 1 h. 12TO" 

msilMar de dix minutes que celui de Bars* Il est 
sMei par Jeeataj, qéi arriva devant les tribunes, 
iaîsant d'enormo» «mbarisses; il a perdu un des 
pneniaatiquea Sa an» roues arrière et roule sur la 
jaate. 

Pais voici la aqkyvsVCleoMst d'Albert Clément 
• a i . en deux miaertas quinze aaooades exactement, 
prend son ravitafpfaMstrt en eau et en aaernee. 

Le feoieil oommenoek atre très chaud et fait pré-
<rgt£ une journée torride. 

voici les temps du troisième tour t 
1. Brasier II (Barillier), 55 m SU s. B/6; 2. Panhard-

Levasaor II (-Tort). 66 m. W; 3. Fiat I (LaneVs) 66 m. 
OT s. "£; 4. Mercédè» I (Jenativ), 66'46'' 5« ; 5. Re
nault I (fiisz). 57'34"; ô.PenliaTrfLevnssor III (Teste) 
1 h. 06 3J"; 7. Bay««i-Cl«ment I (A. Clément), I h. 
« » " 1/6; B. Paokord-LevassoT I (Ileath), 1 h. 6'20" 
4/5 ; 9. Mercedes n i (Florio), 1 h. 8'44"; 10. Lorraine-
Diétrich H (Rougier), 1 h, ffaS" 2/5; 11. Gobroo I 

" h. 9*24" l[6-, 12. Brasier I (Bavas), 1 h. 
ResuuiH III (Riches). 1 k lOtif 2/5; 

16. Loersuue-

Veioi le* temps pour le quatrième tour : 
1. Fiat II (Renjtare), «0 m. M s. 1/5; S. Re

nault I (Siss), 66 m. 13*. ; 8. Fiat III (WeiHocbot*) 
« ra. 62 «. ; 4. Panhard-I^vasBor III (Testa), 57 
m. 0 s. S/6; 6. Psushard-LeriaBor I (Heath). 67 m. 
2S«. 4/6; 6. Barand-Oicment I (A. Ckéraent), 1 k. 
20 s. 3/5; 7. Brasier I (Barras), 1 h. 8 m. Se s. ; 
S. Ltirrraine-Dietrick H (Roagier), 1 k. «m. 3 s. ; 8. 
9. F u t I (Lancia), 1 h. 26 m. 80 «. ; 10. Gocron I 
(Rigotty), 1 k. SS m. 29 s. 1/5 ; 11. Brasier II (Be-
rillser), 1 h. 46 m. 28 s. ; 12. Renault m (Richez), 
1 h. 48 m. S s.; 18. Meroédks I (JeaaUy), 2 k 
2.0 ni. 9 e. 1/6. 

Tart qui a briaé une pièce de s t voiture Panhard 
et Lervtasor abandonne au quatrième tour. 

LA CINQU4ÊME COURSE 
Lt voiture Fiat montée par Weilsschott a fait 

panache sans blâmer personne, lies trois voilures 
Itala sont très éprouvées : celle montée par Cagna 
passe devant les tribunes avec un pneu crevé; 
celle pilotée par le baron de Oatere a versé près 
de Boulorre et blessé légèrement son conducteur. 

A partir du qnatrème tour, le service du chrono
métrage et de 1 afnchago se fait dans des conditions 
déplorables. 

Voici les temps pour le cinquième tour 1 1er 
Woilsechott (Fiat), en 54 minutes «S secondes; 2e 
Szira (Renault) en 8? minutes 21 secondes ; Se Ba
rillier (Brasier), en 59 minutes SB secondes;4e Lan
cia (Frat), en 1 heure 98 secondée; 6e Albert Clé
ment (Rsyard-OIément) en 1 heure 06 minutes 
01 seconde. 

LE SIXIEME TOUR 
Au sixième et dernier tour, la lutte a été mou

vementée au possible. Les concurrents font des 
efforts inouïs pour t e classer ; les voitures passent 
k une vitesse vertigineuse. Des tribunes on excite 
et encourage les conducteurs. Les irrégularités de 
l'affichage ont amené une confusion et des inci
dents. C'est ainsi qu'on fait signe à Hémery de 
continuer; le conducteur de la Darracq n'en fit 
rien lieurouoemejK et ariêu 40a moteur malgré les 
•if nets. 

L'ARRIVEE AU VAlNflUEUR 
A 11 heures 48 min. 32 sec. 3/5, Sisz, sur sa voi

ture Renault, franchit victorieBsement la ligne 
d'arrivée, terminant son sixième tour au milieu 
d'applaudissements frénétiques. Il se classe bon 
premier, couvrant les 6JQ kilomètres 080 mètres 
que comporte cettç mohie de l'épreuve, en 5 heu
res 45 minutes 33 sec. */";, t e qui donne une 
moyenne h l'heure de 108 Isilottsètres *r*o mètres. 

Le vainqueur aussitôt descendu de voiture, dé
clare ne ressentir aucune fatigue ; il a seulement 
les yeux abimés par le produit avec lequel 00 a 
enduit la route pour éviter la poussière. Ce gou
dronnage, très caustique, a causé, d'ailleurs, a 

voituri 
t les 
envil 

eure. Un nouvel incî3ent se proi 
arrivée. Albert Clément n'est pas arrêté ; oa le 

tour ; il se retourne 
h une vitesse de 100 h l'heure ayant l'air de ne 
rien onnaprearire. Enfin i l liait .par stvrnir «t ren
tre tu milieu cTdtatioris en~hosa>1a«*ek. 

Nazzaro, sur la voitaaa f i â t II , arrive troisième 
.ea * h «rare» zt mhv 5» tsat., pSis suaoaaaiotments 
"Bariller sflr r)tasier Il /aja* h. Jo m. 4# sec. ifro; 
Teste sur PanhardVLevassor, e t 6 h. 4? m. Yz l!*c., 
Mc^ktc. 

LE CLASSEHlStlT 
Voici, m e+Meers, oaatatesrt s4tae>tft ks TrtfS^^ 

ment pour cette première journée : 
l'Cisa (Binon*), en S hetsjes 4S m. 30 ». ÛfS. 

. 2 Albert < * » n t |IMyar«MaÉ»ient, en « l u t l ak 
4B ses. 3*. 

3 ^aatara (Fit), on 6 h. 36 R. 53 1. 
•4' Shephard «ssjakkias), -en 4>fi. 30 m. 48 s. 
5' Ranllier (Brasier), en 6 h. 31 m. 48 s. 1/5. 
4 Riches Ole—«si»), en 6 h. 36 m. 47 s. 
T Heatli (Panhard st Levassor), en 6 h. 48 m. 12 s. 
5 Tests f i t usas il et ajsvsaêerL ea 7 k 10 « i n . 

Sa sec. 2/5. 
6 Lancia (Fiat), en 7 h. 12 m_ 09 s. 1/2; 
10- Heraéry iDarracoi, en 7 b. 261fl" 2/6, 
11' RiRolk/ Webron), en » k. 36 » . 08 ». 1/&, 
Ht Uariaax (kieroédès. sa 7 h. 39 m. & e. 
13' Bars» (Bzaaierl, ea 7 ÎL 41 m. 41 a 
14' Duray (de Diètrloh), enT h. 66 m, Ai s. 

15* Pierry (Brasier), «a 7 h. 69 m S6t. 
16* Jesjatxy (Mercedes), «n 6 h. <T7 m. 98 ». 
17* Reutssr (de DiétriohL en 8 h, 16 m. 15 ssè 

L* SECONDE eOURWEE 
Aujourd'hui mercredi, aura lieu ht seconde et 

dernière journée du Grand-Prix qui comprend 
également six tours du Circuit et a la fin de la
quelle sera établi le classement définitif. 

Le départ de cette seconde épreuve devait être 
donné du parc même, mais cette décision a été 
modifiée. Le départ sera donné de la route comme 
mardi sattm, les voiture» «tant poussées à bras 
juscju'aa départ. 

Le départ sera donné aux concurrents suivant 
leur clat.jUmi.at de la première journée, ea lais
sant entre eux l'intervalle constaté: Siss partira 
donc premier-à 6 heures, Albert Csfmeat à 6 heu
res 26 minutes, etc. 

vïmm vmm EN CASSATION 
Septitma audience 

Paris, a6 mai. — Aujourd'hui, le procureur gé-
aéral Baudouin lit les lettres de Dreyfus, qu'il 
veut faire servir à sa démonstration : 

Pour lui, l'homme qui les a écrites, ae peut 
avoir fait des aveux au capitaine Lebrun-Renault. 
Il y a bien la confirmation par le commandant 
Gucrin qui pourrait être gênante, :n»ais, dit M. 
Baudouin, c le commandant Gucnn a lui aussi 
transformé ses impressions de la première heure 
et s'est constitué le servant complisant et tiocile 
des antrdreyfusards et son témoignage manque 
dès lors d'autorité. • 

Le procureur générai s'élève ensuite contre les 
conseils de guerre. 

Après une suspension d'audience, le procureur 
général recommence l'examen de l'écriture du bor
dereau, puis les systèmes Bertillon, Valerio et du 
commandant Corps. Leurs arguments, dit-il, sont 
ruinés par le sens commun. Comment Dreyfus, 
voulant truquer uae écriture pour qu'on ne puisse 
pas la reconnaître, se serait-il imaginé d'aller em
prunter comme type h imiter sa propre écriture, 
en se bornant k la mélanger quelque peu avec 
celle de son frère qui ressemble à la sienne d'une 
façon si frappante qu'aussitôt le soupçon le dési
gnerait t Pourquoi se donner tant de mal pour ce 
résultat idiot? (Textuel). Le procureur général 
examine de mente et rejette les autres expertises. 
Il déclare qye tout cela est inutile, puisque le bor-
dereau est d'Esterhaiy. 

Aux expertises de Bertillon et du capitaine Va
lerio, il oppose d'ailleurs l'avis formulé à la de
mande de la Cour par MM. Appel), Darboux et 
Poincaré, et c'est l'avis de ces trois mathémati
ciens qu'il présente comme le fait nouveau le plus 
grave, le plus caractéristique, le plus décisif en 
faveur de Dreyfus. 

•tisane-a et* levée h 4 heures 1$, sans incU 

ÉfMiouls 4a>n»»SaMra demain. Cinq ou six; 
" i nrécessaires au procureur 

: réquisitoire. 
aWMSncea feroS* «rocts* »< 

RËimiOIÎ DU CONSEIL DES MINISTRES 
Paris. M r*»• — kaa * «Til» a» atnt roeai» 04 

matin t l'Sysée son» sa presidenee de M. Tallières. 
Voici le ooa\pt*«renda officasax de la réunion. 

t a tJTTMBT «a Tsm 
artsxTTKié qu'il depaserart cet Lvasaisaaed 

aaakt-Bssai sur k) bureau de _ 
SSEst pe» r^aareMe -laW. La ssask%atin dV 
jat tut Hepuee» axra beu tieSs^setotrot et hi Cbsndtre 
èem 4 takkatSa itata 11 k> OlamililSa -do arauget la 

Le président du Comesl, le mmiotre des nnanœ» et 
h) tninisMe de» 

_ diesôutee «en «aéoation «1« 
Gosaécxet 1 iskadan» av fotaio 

tthrJerr^kOes'avaajBa) Mi
tes par Te Trésor aux liqTOhrteure et le» soumet an oort-
trôle de l'inspection de» finajKws de la Cour de» comp
tes. 

star frsje des « 

«ctifosate da CTaa 
Trésor 

"Le Conseil a ensuite commenoé l'étude des vorw e t 
moyoa» deettae» à «eauror M HtMnatili dos ostates de 
ci&trofllTCai *o>UTri9i%st. 

FAITS « ¥ 0 1 8 
NOUVEL ATTENTAT «OUTRE UN PRETRE 

CM ITALIE 
Skwne, 26 jota. — On était eaena sou» I aian niiésti 

de reasMsiaot Se lakké Certi, par l ' a » i h i . f de 4o-
"•^.joroquon a ajrpri» qu'un cas identique s'était pré-

UaavirmaofiBnelMs^i», étant sert» «n moateat oar 
le seau a» 4«akse de ihànW.'yt, i Ikeare 0» oa y of l -
ciaft, a été tue p»T deux coups de fusil tirés du il short 
par un individu qui est reste inconnu. 

I.4W •MMSJsTSC o c LA M C R 

fiarsrt-l*faatsre, S6 juin. — Le steamer anglais •*•*• 
, •jsraaat «k> ftadm laad avacHSjJsT» tonne» de efcsr-
a fait îioofrtg» en « m » de «outa. 1 * nsuiiafl» est fiât 

dû i une ooBtsion. 

CEUX DEftktLLEMEHT» 
Trait blattes 

Le Mans, 36 juin. — Le train de l'Etat, arrivent A 
huit heure» du matin t la gaie Se t£kànvOervais-ds> 
Vic. canton de SaiirVCotals, a <tféra"*é. B était 1 natt' 
de -eiqanurs ai lis sut çx>ur le Oiscait; an vragoa t été 
brisé; deux voyageurs «t une voyageuse seulement ont 
ét<* blessé». 

Paris. S6 juin. — Le train vtaste de Mle-a fHrr», nrr" 
devsst eatrer ea tare de l'£ot «rdil tu *6de soir, vesaaro 
Se PetetaOroàc frontiève, est arrivé aoaa S h. Se de re
tard. Ce reUrd étojt occaeioimt, pal*"* dérainement sK 
la machine et du fourgon d'un train (tebaflast, strrvei 
hier soir, on gare de tleWort. n n'y « pot eu d'aonde 
de personne. 

LES SfiCititS P U ACTIONS 
Un projet du Ceuvoraemenl _ Importantes n » 

diftontlon» à la léglslallon aotuell» 
Paris, 6JS juin. — Le gouvernement a repris e t 

déposé k nouveau, un projet de Joi sur les sociétés 
par actions qui avait été dépesé en avril 1908 <t 
arait fait l'objet d'un rapport de M. Chastenet. 

Ce projet tend h stodifiar la loi de 1867 k 'ti-rtirlr 
on reproche de grande» la aunes et des défectossitée. 
C'est akati eu elle no comporte aucune garants* 
sérieuse pour protôger Isa «ouapripteurs utexiaife 
à l'origine, contre la ficuvité des souscription» et 
des vorsamente et l'exagération des apports. 

Depuis la loi du 1er août 18S9, qui interdit U 
négociation des actions d'apport pendant les deux 
premières années de la oonetnsetaaa, il a été fait 
nn abus enasudérabie des para* da tendateua, On> 
a cenfère à aas titree das iroite rsawliilnnls qui les 
•anMajkaM paanwsaS flrs irlinni ik irmf aétronislatn 
aussitôt après la constitution, et la loi sur les ap
ports s© trouve ainsi tonrnéc. Au cours de r«xss-
tence de 1a société', les droits des actionnaires no 
ae trouvent pas strrnsarrrinent protégé». 

La loi ae contient aucune disposition star les 
obligations, sur las oociésés étrangères, ni tsar ses 
bilans des sociétés. 

£naa le reproche le plus grave qu'on puisse adret-

DERNIÈRE HEURE 
CM tôt CarraineaâBttU part culier» et par tu asaf ilQ 

LE PROJET DE BUDGET 
t . MlUa] de — imsair droite 

«t S* dlvoraat turtaxtt 
Paris, SB juin. — Non» svons déjà donné une 

aaaiyae sommaire da projet de budget Us 1907, que 
af, Poincaré a déposé aujourd'hui aur le bureau 
de ht Obambre. 

Noos avons dis que le ministre des flnanees fai
sait face aux dépensée supplémentaires permanen
tes qui s'élèvent à 50.U00.000,notamment en créant 
certaine droits et en créant diverse» aartaaas. 

Pour eatrer dans le détail, août mentionnerons, 
notamment, l'application d'an droit de douane de 
20 % ad taaarsat, sur lot marchandise» de collec
tion à l'importation; ane modification an régime 
des veratesatk et vins de liqueurs; uae surtaxe sur 
les »psrrtife k basa d'alcool; aa droit da 0 fr. (B 
par bouteille sur las eaux minérales dont la eoa-
Bommatiea croit chaqee jour aa détriment de celle 
des visa»; aaa majoration du tarif das imprimés 
tous tende; étant, ane certaine disposition nou
velle tendant h létiiiainr la t i s sât ea matiars d'al
cool et «Vaili 

Parai, SS Jrtaa. — Mena avons déjà donné reaposé 
des nattsis et k* ûisninitaf da parent de toi portant 
niod.fscettna an taràf asJaéTeal os , douane». 

Votai Isa aUdslnatian» qui lnt<r»»»»at Isa brode
ries : " «»*-- -

tl/ee broderie» eur tissus de cotes unies ou façon
nées, pesant à l'état non brodé 19 kilen et plus 4ns 
100 mètres carré», paieront au tarif -général le 
droit da tissu, augmenté de 1.400 fr. les 100 kil., 
e t au tarif unniuaun h> droit da tissu, augmenté auaiov 

lot 100 kil. 
mémo» hrederio pesant k l'état non brodé 
ae 19 kilo» les 100 mètres carres, paieront 

nn-nss-ti géaaral le droit du tissu, augmenté de 
JUCD trnaa» les 100 kilo et au tarif minimum 900 
traoes la* 100 kiha. 

Les broderie» sur tuTle et les broderies sans fond 
ou à fond aarbaUemoat raton,u. broderies dites 
chimiques oa aériednes et broderies à fond découpé 
aa sots, koorre do aoio, an soja artificieljo pare ou 
•asanSgia, on an «atre matïare, conservent le tanf 
JsafaB par U Toi da SI daotmbre.l9D6. 

1 tarif mikiMakt allât paieront le droit Su 
angmaoté de 9T» francs les 109 kil. pour les 

' enr tulle et le droit du tulle augtfsnté 
»«t la» If» ktl ppqr les autres. 
antre» broderie» oonterrent le tarif aSne-, 

i par l t lof «n m dôcembre TSBD et pâie-
« a ^ B U a f mtp-rnuitt^V âroH du tjaru augmenté 

- YIM 
^ .SB 4BI*. — Après nne courte 

t n * q > u des reaUrâtioat auportées à la 
la presse Jà Douma a adopté l'uroeBOe 

T a B o w » pnt»» eatnîta ï Tfntérpellttloh «nr* 
feruaioi des oostquet pon» faire la polie*. L* dia-

cu'uion est trfs vive, certaine orateurs reprochent 
aux cosaques d'avoir perdu, par suggestion du gou
vernement, tout sentiment humain. 

Le député Aludiue estime que les cosaques ont 
dégénère et qu'ils font aujourd'hui un sale et hon
teux métier. Quelques orateurs, au contraire, ont 
soutenu les cosaques et exprimé l'opinion qu'il fal
lait surtout les plaindre du rôle qu'on leur fait 
jouer. 

L'urge&ce est finalement adoptée, ainsi que pour 
l'interpellation sur l'arrestation du rédacteur en 
chef du Courrier de Saint-Pétertbourg, par un po
licier qui se serait vanté d'organiser à -Saint-Pé-
tensbourg un programme auprès duquel pâlira ce
lui de Uiélostook. 
Les arèves » Saint-Peterbourg 

Une collision sanglante 

Saint-Pétersbourg, 26 juin. — Ce matin un grou
pe d'environ 500 camionneurs, grévistes de la gare 
Niociat, marchaient le long de la rue Charkososkaï, 
forçant les pansants à se joindre à eux, lorsque le 
chemin fut barré par des cosaques, y compris lot 
cosaques da la garde commandes par le aapitaia* 
Wlansoff ; les grévistes refusèrent de se disperser et 
lancèrent de» pierres et d'autres projectiles, dont 
un vint frapper le capitaine. 

Le» cosaque» mirent sabre au clair et chargèrent 
avec le capitaine à leur tète. Le cnoitaitic Wlae-
aosT ayant retrouvé celai qui avait lancé le pro
jectile, l'abattit d'un coup de sabre et sas hommes 
l'achevèrent. Il y a eu beaucoup de Massés dont 

«aa grièvement. 
ailIleafcMIail révolutionnaire 

Saint-Pétersbourg, 28 juin. — Une curieuse dé
monstration révolutionnaire a ea lieu dans la ca
pitale ; un certain nombre d'ouvriers, d'étudiants 
et d'autres personnes, ayant affrété un vapeur, ont 
navigué eur In Neva, arborant des drapeaux rou
ans et ans n ta a t ans refrains révolutionnaires. Un' 
grand nombre de personnes qui se trouvaient sur 
Isa r i v e s d t fleuve agitaient dos chapeaux et dea 

• moaeboirs an signe de sympathie. 
L'indiscipline dans I armés. — Un démenti 

Paris, S6 juin — It'Afenct Bam— u»»iet» 1 liens la 
dépêche suivante : , 

• ksiai-Péts»shonrg, 26 juin. — Après reasearne-
aieat» pris t des sources asl a ins i , ooniiXBiés par des 
vêriitalien» sûsas, oa dément furaieHemeut le» infor
mations des journaux étranger» relatif» à de prétendues 
arrestations de soldat» à Krasnojé-iielo et la fermenta
tion qui existerait parmi les lanciers de Péterhof.v 

Bt-Péterskourg. 96 juin. — D'après aa tiljavssaaie 
de CbHenrrr, dix-huit personne» savaient été léiiiiée» t 
coup» «ta s»ha» par les troupes. 

LE M1»MSTRE « S LA CUERRE A S AU MUR 
SsfrBTur, SB juia. • - Le atmietre de kt Guerre 

« assisté dans raprkatnidi k na «ours aar la ka-
tarBe de «edeva, il a râpa an salon d'heanear les 
efranets «t le Préfet de Alasae et-Loke, v»na nx-
fl*» d'ilatpra. Si. "gtienne est parti de Satnaur 
par train spécial, à o k. no, il revsendr» ofkoielkv 
ment le SI jsJtUeb 

RM OSSISS«UMS « C TM» OC MAMOY 
Haaey, SS enta. — Conosura de air das déléga-

tkras taSitairns. — fuiil : le Stm bataillon de ehas-
esnrsdoelairRsMilnst, »• ishaai k a»a«r la tête avec 
* I • M M L paie vient k» aSa d'infanterie avec SS» 
• M I S . 

Lt SOI OU CAMBtMBtVÉ 
Paria, K juîn. — Le roi iJini'iialt a vinHe au-

jtWj»«ilC»r«»îi l«, BMTts et Satir^OMaS. 
«a*a)UtrslllTA»M.« A4Î4MDENT DE VOITOtiE 

u- *t3*irnT5rA-"lreTr»}»)d, SS-j«nV: — * n «ra,v» <a»risn*k -
de voiture t'est produit au* 1» commune de Saint. 

*Pront (Haute-Loire). Un char-à-*ancB, contenant 
90 personnes, est tombé dans un ravin ; 16 voya
geur» ont été grièvement blessés; 5 d'entr'eax sont 
dans un état dnseopéré. 

L'accident œt dû à la déclivité de la route sur 
laquelle la voiture, trop lourdement chargée, 
s'était engagée. 

LE CRIME DE LA PLAINE SAINT-DEMIS 
Les itaiinaMBB •" Cour d assises 

Paris, 26 juin. — La Cour d'assises de l t Seine 
a rendu ce soir «on verdict dans l'affaire du crime 
de la plaine Saint-Denis. Il s'ngrt, on le aait, de 
quatre jeunes apaehes accusés d'avoir- assassiné, 
en janvier dernier, Mme Pauillaude, oabaretiore 
h la Plaine rVtint-Denis. La Cour a condamné Mi-
lord h la peine de mort; Lotutour, dit lneton, à 
90 ans de travaux forcés; Lizan, à 5 ans de réclu
sion et Orth à 6 ans de prison. 

VICTIME DE SON DEVOUEMENT 
Biserte, 26 pain. — Le docteur Rioulauc, mé

decin chef do l'hôpital militaire, est décédé ce ma
tin à la suite de le korro typhoïde contractée daus 
le service. 

Les journaux Jo Paris de iwcrrii 
Paris, 27 juin 1906. 

M. CLEMENCEAU OONTRE M. POINCARE 
De VKrlair, M. Ernest Jrsonr: 
• Si la division est mon» à la Chambre que dans le 

ministère, une partie sellée s'y joue entre Iss deux chai» 
qui l'ont formé. Clswisuu—u aspire t la présidence de 
la Chambre et an ministère de la anenre; pour réussir, 
il doit chasser Etienne st vaincre Poiaoaré, qu'il ob-
asrv* avec une égale ambition. 

» Le véritable adversaisn, i» rival que redoute Cle
menceau, c'est Poincaré. •S'il n'a pas l'offensive bril
lante et civique de Clemenceau, il a la défense du san
glier qui fait tète et charge quand il est acculé. Son 
masque obscur impressionne le hardi compagnon qm le 
mettrait volontiers dan» sa poche, mais craint les coups 
de boutoir. Il est visible que H. Poincaré n'a pas l'envie 
d'alkn- plus loin, et nn'aannt skmaé sa saesure peur ré
gler, i La limita de réailtnaiif des rasseusces du pays, le 
déficit, il opposa»», aaa surcharge» future», un invin
cible veto.» 

L'ENQUETE SOU L'ELECTION 
LEROY-stEAULIEU 

Da la Ëifullifiu fra^oitt; 
• On ri» s la Qasosbre a validé l'élection du citoyen 

Tlenninl», nous avqns déclaré qu'elle ne pouvait aller 
pki» loin dans la voie de l'arbitraire, o^ous nous trem
pions, Ta Charubre s'est suiutssé». B*rï a voté l'enquête 
sur I électron 'de M. lierey• neonjHOn. 

s L'originalité d» cette élection aBatintea, c'est qualle 
a été tant d'akora enesntés par •• casieurrent malbeu-
saux d» M. Inruj Bnwliia. M. Vas, lt lendemain de sa 
nérarta, aies* dfiiaié saotiats dss divmon* qui se sont 

parti. Mais, leatan'il s vu que aes 
eaajtcste à la Chambre, M. Ma» a 

. Eh ! aasaaaae», aw laisserez-vous 
dans la peine? s On dirait une bond» de voleurs qui, 

da a»n»«ii unrtsâar en liberté la» pso&t» de 
issasosseràkussar ' ksor ktrera, ne 

rades dans l'eiu _ 
Vons aastalsa o» d» 
sont, aa contraire, d'exc 
4» 4' • 1 solidarité. » 

S i a S ^ f n S b - c a 
'- jnstiee et 

L'AFFAIRE DRtTFUS 

« Oe n'est no» sans ans nstan 
voyou» aujouidkai î» «Onar 4k Oa 

'•ris «lâi^Mii 
ran» O M J» 

i»d»»ntn»»i»»»pahlisim On dis-
la pii«hitni» aoasi ; c'est avec f u-

.èbardis.k. éUWir oa jDOrttt d» 

M lâafae fassmrli, *» nsnausasi pé-
e-eeesastsan d» Usa» ta» Nminn qui 

condamnent ta Niait. U les outrage tt le» çalouuu», 

y ^ a a i t ^ r i o l - m , « ^ n g s M # „ - * , 

alors qu'il n'a pas fait naître pour tons l'occasion de 
les confondre ou de les contredire a ia barre de le Cour 
•upréme. 

> Hélas! 1» Cour ds Cassation n'est falus cette réu
nion d* vieillards aucustee que les Boruains égalaient 
aux dieux. C'est le Sénat d» Tibère et des pires succes
seurs de Tibère. » 

RADICAUX ET SOCIALISTES 
Ira Radical (M. MarJAji) : 
« Les choses se passèrent, dans cette législature, com

me estes se sont aaaafcsl dans la législature précédente. 
C'est dans la destinée' du parti collectiviste de collabo
rer s l'édification de la cité radicale avant de renver
ser celle-ci pour y substituer la cité communiste. 
a > L'heure de la séparation n'est pes encore venue, et 

l'œuvre commune de réformes, se poursuivra encore 
pendant de ilongues années. 

> Ckésnsnceau, comme le président du Conseil loi-" 
même, qui a défini avec une rare précision l'attitude du 
Gouvernement, a invité Jaurès et ses ami» à se joindre 
À la majorité républicaine, pour la réalisation d'un pro
gramme de législature. Il n y a donc rien de casse. » 

S o l I T K L L E I L O C A L E S 
C*IinillENO. — Une élection complémentaire. — 

Les électeurs do la commune de Cbéreng seront 
appelés à élire le dimanche 8 juillet, deux nou
veaux conseillers municipaux, en remplacement de 
MM, Plorimond Wauquier adjoint au maire, et 
Louis Deliin, récemment décédé». Cette élection 
s'accomplira de la façon la plus pacifique, attendu 
qu'il n'y aura pas lutte. On ne cite jusqu'à pré
sent que deux candidats, qui seraient, nous af
firme-ton, M. Henri Stien, ancien conseiller mu-
nicipalt suppléant de la justice de paix du canton 
de Lannoy et M. Emile Roche. 

ANNAPPËS. — Acte de mourais gré. — A la 
faveur de la nuit des individus mal intentionnel 
ont enlevé quatre plantes d'ornement qui se trou
vaient sur le portail du jardin de M. Lemaire, con
seiller municipal, route d'Ascq k Aanappe». Un des 
pots en terre servant à contenir les plantes a été 
retrouvé brisé aar le chemin. Plainte a été portée 
k la police locale. On ne possède aucun indice. 

BOOSBECXQUE. — Une affaire ae vu J enr**. — Sons 
oe titre, noua avons annoncé que M. Eàuil» Housec, dit 
m le délégué », «x-eaodidat A l'élection législative, 
avait déposé un» plainte auprès de la gendarmerie, 
«outre deux habitant» de Bousbecque. qai, dans la soi
rée de dimanche, se seraient livrés à des liuluassa «ar 
s» personne. Or» assors aujourd'hui qae ta scène qai 
s'est produite, avait été provoqué» par Meinai lui-mê
me, et qu'an eeurt de s» disant», 1» < s'élague • aérait 
satin» porté aa smm à laide d'an instrument conton
dant i l'un de ses antaeeaiste», M s^ebaette. Celui c 
a été blessé-i l'avant-bras droit et a reçu les soins ds 
M. le docteur Bertrand. M. Selmott» t déposé, i son 
tour, uae plaiate à lt police. 

traient. Drieu, Ihoyer, DubsJle, Jfcrbus, Ddeomet, Du-
four, Durtea. 

foratd L , .Franido Gallois. Ghovart. Gossart, Oanr 
Grege, Grimbert Guiibert, GuWemot, Ilnem, liarmêa' 
Herant, Hocq. Ilovare. Ingloo, Jereaux, Jon 

DHPItlEI HOBvTlLK lÉfiiOMAIIS 
L£ BREVET ELEMENTAIRE A LILLE 

Ont été déclarés admissible» : MTM. Accart, AnseL.Ba-
beux, BtiTWl, Baleasaux, Barbant, Barbet, BsanVau, 
Ilauvin, Bazimon, Dsaiiliiiir, Busuanl, nansnssrt F., ar-
teaux, CesUaisi, Aiantte, MondéV Bsucsa, Ban, Sau
nier, Bossuyt, Boucher Wlnndsl, Sknaa, tBaa. Bsnaùsr, 
Bossuyt, Boucher, Boudelle, Bouillies, Bounsemsrt, nou-. 
try Alb., Boutry Ed., Brabant, Breuval, BTiffaux, Bro 
•adt, Aront, Brtrrnre And-, ansMÉtM Ifjsunislsi, «MsTst, 

Csrttnjt, Cekd, CMtoan, 

.se, t~hsrpau»»»r, t îevarssr s.»»., 
net» Ocffy», Cnaas, Osnaaa, OD-

Dbélin, ftSoall, 

Larre, lambin, Lammnr. I itiusni LenoW. TVinelSi 
1-btaae J., Leblanc M.. I * b r e t e T 4 ^ » S ^ « ^ « ^ 
vre, teta.1, Leleu Léon, Lemair, lanica, -Leroy Gahrjai 
Leroy Juste, Leroy Marcel, Lasage Aimable, Lesai-è 
Léon, Lssieux, Levert, Levengte, Libert., Loridaut. 

«apnnasat, 'Marquis, Ma**e, Meuriass, Moreaax 
Momie, khilier. Kaart. Neuville, Pariais. Parmeatiar, 
Pas, Piette, Pigache, PJovort, Ponche, Posselle, Poo-
lam. Prévôt G., Prodhomme Prum. 

Boels. BocieT, Saison, .Hambourg. .Sansen. Ŝapyn, Sk-
vary, Sonftlct. Triutram. TTnrTaut, Uehsn, Voncnssel, 
Vaiidebroucfc. Vamlualiuade, VandevekJ».. Vanhecsecke, 
Vanlerberghe, Vsssear, VerbarU. Serre», Vemest, 
Verwaerde, Vignol. ViUars. Vojquéman, Waeles, Wa-
gaies, Wakfaek, Wariomont, Warusfeld, Wuvdin. 

Bouriez, Debruyne, Grémilly, Lesaffre, Oualar. 

NECROLOCIE 
Mens appeenoiss qne M. rabbé.Musy. aumônier 

du 'ltonii-l'cnfiioTHiat iSaint-iIouis, vient d'avoir la don-
leur de perdre ea mère, pieusement décédée à Raieinee, 
à l'âge de 78 ans. 

Le» funérailles aoront lion le jeudi 98, i onse heures 
Un Obit aonsanel esra chanté en ta chapelle du Détail 
Pensionnst à lantentioa de la regrettée datante, W MSS.II 
12 juiliat, i U heure». _ , 

Nous présentons à M. l'abbé Musy Vf xprewion de nos 
sinoàres condoléance» ainsi qu'à sm vénéré père et aux 
autres membres de sa reepeotablc famille. 

- —Le» fenénutles de M. Jules Boucau, entr»i>re-
neur de transports, & Lille, ont eu lieu lundi. 

On annonce la mort de M. Taylor. consul bri
tannique à Dunkerque. 

On ennoace la mort d'un des ohm »ncien^ ntn-
feueuT» au eollèg» coauaanal de Boulogne, M. Aucaste 
Devulder. 

Le baron et la baronne Cochin recevront, jeudi 
pracham, dans -leur» saleac d» 1» rue de BahyVne. 
pour le contrat de mariage d» Mlle Majrdelaioe Cochin, 
leur fille, fiancée au oorate Armand de Bourment, 
lieutenant an 7* régiment d'artillerie. 

M. Bogez, maire de léprnoy. dépuis qnateTii st 1 ciwsillsr nuiaicisel aanskaS nusisnts nnn ̂ as. 
îort dan» s» 7S* anaoa. 

a» s 
C O T I O N S A M É R I C A I N S 

Mon-York, -anudi. S* prk. 
OOURS OC CLOTURE 

l O U H , a»w sni • nn» •an*» n a i v , 7 * 6 4 , % 1 

g heures matin, 17' au^nuus «S» xéro, 

clat.jUmi.at
mss.Ii

